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à la France le salut du Souverain Pontife, avec ses meilleurs 
bénédictions pour tous.

Le cœur du pape Benoît XV est rempli de sentiments d’affec­
tion pour la France : il l'a déclaré lui-même, vous le savez, en 
des termes inoubliables. Comme le pape Léon XIII, d’immor­
telle mémoire, le pape Benoît XV glorieusement régnant, veut 
que ce temple soit un foyer universel d’où la dévotion au Sacré 
Cœur rayonne sur le monde entier. Rien de plus juste, car per­
sonne n’ignore la part que la France a eue dans l’établissement et 
la propagation de la dévotion au Sacré Cœur. Ils sont sur toutes 
les lèvres les noms des apôtres ardents de ce culte divin parmi 
vous. C’est le bienheureux P. Eudes, qui en inaugure les pre­
miers préludes ; c’est la bienheureuse Marguerite-Marie par 
l’entremise de laquelle Jésus-Christ a daigné révéler les ineffables 
richesses de son Cœur. Que dire du rôle providentiel de l’Ordre 
de la Visitation de Marie, du zèle éclairé des membres de la 
Compagnie de Jésus, en premier lieu du vénérable P. de la Colom- 
bière, des efforts persévérants d’autres familles religieuses sur- 
gies sur le sol français, toutes dévouées au Sacré Cœur.

Depuis de longues années, la prière publique est ici en per­
manence mit et jour. Les pèlerins ont afflué de toutes parts, 
et je vois ces murailles couvertes d’inscriptions pieuses et de 
touchants ex-voto. Il manquait pourtant à ces pierres choisies 
la vertu efficace des rites sacrés. S. Êm. le cardinal Amette, 
voulant parfaire l’œuvre de ses prédécesseurs a justement hxé la 
date de cette solennité dès que le monde a retrouvé le bienfait 
de la paix, car le jour de la edicace — c’est saint Augustin qui 
l’a dit — est un jour de joie : “ Dedicatio habet exultationem.” 
(S. Aug. Serm. CCLVI, de 1 ?.mp.) — Et puis Dieu demande aux 
hommes et aux peuples des actes religieux proportionnés aux 
grâces qu’ils ont reçues.

élevons donc nos prières au Ciel pour qu’en vertu de cette con­
sécration le divin Cœur imploré dans ce temple, devienne de plus 
en plus, suivant les expressions mêmes de la bienheureuse Mar­
guerite-Marie, à l’autel du sacrifice, '* le canal des grâces divines ”, 
la douce solitude des âmes ”, “ une demeure de paix ”, “ une ci­
tadelle de sûreté et un fort imprenable.” (Extraits des lettres île 
la Bienheureuse.)

Le Sacré Cœur de Jésus veut régner par l’amour, et il attend 
les hommages de tous. En conséquence, que la consécration de 
ce temple matériel soit un stimulant pour la consécration des 
individus, des familles et des nations au Sacré Cœur. Après les 
commotions profondes des années terribles de la guerre, quoi de 
plus opportun et de plus avantageux pour la régénération chré­
tienne de la société? Jésus-Christ ne doit-il pas prendre pos-


